
























































Celui ·qui nous a confere le ministere de la recon­
ciliation• (2 Co 5, 18) nous a avertis: seule la verite 
rend les hommes libres (Cf. Jn 8,32). Et cette ve­
rite est ·est faite pour la chute et !'elevation de 
beaucoup, et pour etre un signe de contradiction 
afin que soient mises a decouvert les intentions de 
beaucoup de coeurs (Lc 2, 34-35) 

Voila pourquoi notre critere d'action, dans mi­
nistere de reconciliation, c'est la verite. Pas une 
verite qui presente une certaine version des faits 
pour dissimuler l'erreur (Cf. Ep 4) (1 Jn 1,1), mais 
ce que nous et que nous ne pouvons 
cesser de faire, c'est le visage lumineux du Christ 
dans la vie de nos freres indigenes avec leurs va­
leurs, leur capacite de se sacrifier pour servir, leur 
esprit communautaire, leur survivance malgre leur 
marginalisation et leur esperance inebranlable de 
l'instauration du Royaume de Dieu dans la justice, 
la verite, !'amour et la paix. 

Nous n'avons pas !'intention d'arreter la p rocla­
mation de cet Evangile vivant qui a toujours ete 
pour nous une constante source de conversion au 
Dieu de la vie et, (1 Jn 1,3) si nous nous taisions, 

ce sont les pierres qui crieraient (Lc 19,40) et nous 
serions consideres comme des imposteurs. . (2 
Co 4, 13-14) 

Avec le metal fondu de beaucoup de AK-47, on 
fera des tracteurs (Cf. Is 2,4) et au 
lieu d 'envoyer nos impots, fruits de 
notre travail pour payer des bourses 
a des militaires a l'Ecole des 
Ameriques (centre d'entra1nement ou 
la CIA enseigne comment mater les 
soulevements et les revoltes des pau­
vres), nous verrons d'une part, des 
salles de classe, des blocs operatoi­
res, des greniers, des etables , des laboratoires et 
d'autre part, la dignite dans les vallons et dans les 
forets du Chiapas, dans les vallees et dans les mon­
tagnes de notre Patrie. 

Tous et chacun des agents de pastorale de ce Dio­
cese bien-airne de San Cristobal de Las Casas avons 
confiance et attendons la resurrection du Christ 
dans notre histoire. 

Que la grace du Seigneur soit avec vous tous. 
Amen! (Ap. 22,21) 

San Cristobal de Las Casas, Chiapas, 27 mars 1998. 

+Samuel Ruiz Garda 

Eveque de San Cristobal de Las Casas 

+Fr Raul Vera Lopez, O.P. 

Eveque coadjuteur de San Cristobal de Las Casas 

Felipe Toussaint Loera, pretre 

Vicaire general 

Felipe Ramos Ozuna, pretre 

Pour le Conseil presbyteral 

Eugenio Alvarez Figueroa, pretre 

Pour le Conseil des vicaires episcopaux 

R.P. Oscar Salinas Najera, S.M. 

Pour le Conseil pastoral 

Soeur Esther Lorenzana Camacho D.P. , chancelier 

Pour la Curie diocesaine 
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ccla guerre des dieux, religion et politique en Amerique latine», 

de Michael Lowy, vient de paraitre en France. 

Voici ce qu'en pensent deux connaisseurs de !'Ame­
rique latine. 

Maurice Lemoine, dans Le Monde 
Diplomatique de mai 1998: 

Travail original, cet ouvrage n'hesite pas a remonter 
a Max Weber - qui, en son temps, avait note les 
tensions existant entre catholicisme et capitalisme -
ou a Engels - qui avait compris, contrairement aux 
philosophes des Lumieres, que le clerge n'etait pas 
un corps socialement homogene - pour formuler 
quelques hypotheses theoriques sur la theologie de 
la liberation. Il montre, et c'est l'une de ses singulari­
tes, !'influence de la culture catholique fran~aise dans 
la naissance de ce mouvement (au Bresil notamment). 
Rappelant que la theologie de la liberation constitue 
une reflexion religieuse et spirituelle, !'auteur, direc­
teur de recherche au CNRS, constate que le pheno­
mene n'est pas parti du sommet pour irriguer la base 
ni de la base vers le sommet, mais bien de la peri­
pherie vers le centre: apostolat lai:que, aumoniers, 
groupes d'experts travaillant pour les eveques et les 
conferences episcopates, economistes, sociologues, 
theologiens qui ouvrirent l'Eglise aux developpements 
des sciences sociales; ordres religieux jouissant d'une 
certaine autonomie et moins soumis au controle de 
Ia hierarchie episcopale que le clerge diocesain; pre­
tres ou religieux etrangers ... Ce livre permet de saisir 
les avancees et les echecs, voire d'imaginer l'avenir 
de ce ·christianisme de Ia liberation•, pointe appa­
rente d'un iceberg, c'est-a-dire d 'un immense mou­
vement social•. 

Fernando Matamoros Ponce, dans Volcans 
de mars-avri11998: 

Michael Lowy nous montre ce que Ia theologie de la 
liberation represente, avec le langage du divin qui 
lui est propre, d'effort pour rendre present, en ce 
monde d 'oppression, ce qu'ils denomment la ·parole 
de Ia vie·. Les marxistes revolutionnaires, comme les 
zapatistes mexicains, ont declare qu'ils ne s'etaient 
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pas lances dans la lutte ·pour mourir·, mais au con­
traire •pour vivre•. Pourtant, les bruits de bottes des 
·imposteurs geniaux· montrent qu'ils se preparent a 
enterrer ce qui n'est jamais ne. Ce n'a jamais ete un 
luxe que de mourir pour la justice, mais des milliers 
d'hommes et de femmes sont Ia pour nous le rappe­
ler. Michael Lbwy, dans sa comparaison des deux 
formes de pensee - qu'il ne cherche pas a assimiler 
l'une a !'autre- que sont la croyance religieuse et la 
croyance socialiste, nous rappelle, avec les affinites 
qu'il leur trouve, les centaines de chretiens tombes 
sous les balles ou les epees des conquistadores et 
des imperialismes. Au Mexique, par exemple, reten­
tit toujours !'echo des voix des cures Hidalgo et Mo­
relos, les deux heros de l'independance, fusilles au 
debut du XIXe siecle pour avoir ete confrontes a !'al­
ternative que Luis Viii oro formule ainsi: ·L 'ordre avec 
Ia violence ou Ia violence pour Ia liberte.• Plus pro­
ches de nous, Camilo Torres et Mgr Romero ont ere 
broyes par Ia meme alternative, l'un pour a voir choisi 
Ia violence de Ia liberte, !'autre pour avoir refuse Ia 
violence de l'ordre. Avec une lecture marxiste qui 
rompt avec la vision triomphaliste de l'ideologie du 
progres, qui fut si longtemps dominante dans les 
courants de gauche, on releve au Mexique Ia pre­
sence actualisee de Ia Tragedie, en tant que drame et 
mort des sujets de l'Histoire. Au Mexique, Ies 
zapatistes et les chretiens ressentent de nouveau 
aujourd'hui cette douleur liee a Ia perception du ca­
ractere tragique de Ia pratique humaine. Comme nous 
le rappelle Michael Lowy, en termes pascaliens, 
ils sont entres dans Ia lutte au nom d 'un pari soit 
sur !'existence de Dieu et de l'egalite, soit sur Ia 
liberation du Mexique de ·ceux d 'en bas•. Ces deux 
acteurs ont mis au premier plan une dimension 
essentielle de Ia vie: le risque, l'echec et l'espoir 
de voir triompher sa cause. 

LA GUERRE DES DIEUX, religion et politique en 
Amerique latine, de Michael Lbwy, traduit de I'an­
glais par Michael Gibson. Editions du Felin, Paris, 
1998, 201 pagesT 



La solidarite a l'oeuvre 

(ou Ia preuve que s'organiser, ~ marche!) 

La multinationale des pates et papiers Daishowa 
est sur le point de ceder face aux pressions des 
Cris dulac Lubicon et de ses sympathisants. Il y a 
pres d'un an, le Cornite chretien endossait la cam­
pagne Amitie Lubicons-Quebec. Cette campagne 
visait a appuyer les Cris du lac Lubicon de !'Al­
berta dans leur lutte contre la multinationale japo­
naise Daishowa qui avait annonce !'intention d'ef­
fectuer une coupe a blanc sur un territoire en li­
tige entre les Cris et les gouvernements albertain 
et federal. 

De plus, Amitie Lubicons-Quebec se portait a la 
defense des Amis des Lubicons de Toronto, qui 
au mois d'avril dernier se voyaient accorder gain 
de cause dans le proces qu i les opposait a 
Daishowa. La multinationale avait poursuivi le 
groupe torontois apres que celui-ci ait declenche, 
au debut des annees 90, un boycott a l'endroit de 
Daishowa. Le boycott avait ete couronne d'un cer­
tain succes, poussant la multinationale a obtenir 
une injonction interlocutoire contre le boycott au 
mois de janvier 95, suivie d'une poursuite civile 
entamee au mois de septembre 97 cherchant a 
mettre fin definitivement au boycott des Amis des 
Lubicons. 

Heureusement, le juge n'a pas donne raison a 
Daishowa qui rnaintenait que le boycott enfrei­
gnait son droit a une libre entreprise puisqu'il ter­
nissait sa reputation. 

A la lueur du jugement favorable aux Amis des 
Lubicons, les groupes d 'appui des Cris du lac 
Lubicon au Canada, au Quebec, aux Etats-Unis, 
en Europe et au Japon ont annonce qu'ils pre­
voyaient poursuivre le boycott. 

A la suite du jugement et devant la possibilite de 
la poursuite du boycott, Daishowa a annonce 
qu 'elle s'engageait a ne pas couper d'arbres sur 
les territoires revendiques par les Cris. 11 est trap 
tot pour crier victoire puisque les •territoires re-

vendiques· ne sont pas clairement definis dans la 
declaration de la compagnie. Mais !'affaire prouve 
tout de meme que l'on peut s'opposer aux multi­
nationales avec succes. 

Rencontre du SICSAL 
Une delegation de la Coalition Romero se prepare 
a participer a la XIe rencontre du Secretariat inter­
national chretien de solidarite avec !'Amerique !a­
tine qui aura lieu du 28 aout au 2 septembre a 
Riobamba, en Equateur. La rencontre sera prece­
dee par la celebration du lOe anniversaire de la 
mort de Mgr Proafi.o. 

Le SICSAL est ne au lendemain de l'assassinat 
de Mgr Romero au debut des annees 80. Pour 
les groupes qui s' inspirent de l'exemple de Mgr 
Romero, la rencontre du SICSAL est le lieu ou 
l'on fait une analyse collective de l'etat de !'Ame­
rique latine, ou l'on effectue un bilan des luttes 
pour la justice qu i s 'y menent et ou l'on met de 
l'avant des perspectives pour la solidarite inter­
nationale. 

Les delegues de la Coalition Romero a cette ren­
contre sont Gerardo Aiquel, de l'Entraide Mission­
naire et Claude Rioux, du Cornite chretien pour 
les droits humains en Amerique latine. 

Assemblee generale du 
Comite chretien 

Un gros merci aux membres qui ont participe a 
l'assemblee generale annuelle du Comite. Le con­
seil d'administration est maintenant compose de: 
Normand Breault, Marc-Andre Campbell, Jean 
Greffard, Sergio Guevara, Nicole Leduc, Vilma 
Munguia et Constance Vaudrin. 

Bonnes vacances! 
Les locaux du Cornite chretien seront fermes du 
22 juin au ler aout 1998. Cependant la production 
de !'Agenda latinoamericain 99 se poursuit. Lan­
cement au mois de septembre!T 
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